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LE ROI Salomon a fait ce constat : « Il n’y a pas d’homme
juste sur la terre qui fasse toujours le bien et ne pèche ja-
mais » (Eccl. 7:20). C’est tellement vrai ! Nous sommes tous
pécheurs (1 Jean 1:8). Il nous arrive à tous d’offenser Dieu
ou notre prochain, et donc, d’avoir besoin de leur pardon.

2 Tu te souviens sans doute d’avoir un jour blessé un ami.
Bien sûr, tu as voulu réparer tes torts et retrouver de bonnes
relations avec lui. Tu lui as donc humblement présenté tes
excuses. Qu’as-tu ressenti quand tu as vu qu’il te pardonnait
de bon cœur ? Certainement un grand soulagement !

3 Nous voulons tous que Jéhovah soit notre meilleur ami,
mais parfois nous disons ou faisons des choses qui l’offen-
sent. Alors, comment pouvons-nous être sûrs qu’il veut bien
nous pardonner ? Pourquoi peut-on dire que son pardon est
largement supérieur au pardon que nous, nous accordons
aux autres ? Et enfin, à qui accorde-t-il son pardon ? Dans cet
article, nous répondrons à ces questions.

J
´
EHOVAH EST DISPOS

´
E

`
A PARDONNER

4 La Bible nous donne l’assurance que Jéhovah est disposé
à pardonner. Lorsqu’au mont Sinaı̈, il a révélé à Moı̈se qui il
était, il a chargé un ange de lui dire : « Jéhovah, Jéhovah,
Dieu miséricordieux et compatissant, lent à se mettre en co-
lère et abondant en amour fidèle et en vérité ; il témoigne
de l’amour fidèle à des milliers et pardonne la faute, la
1. Selon Ecclésiaste 7:20, quel constat Salomon a-t-il fait ?
2. Que ressentons-nous quand un ami nous pardonne ?
3.

`
A quelles questions répondrons-nous dans cet article ?

4. Pourquoi pouvons-nous être sûrs que Jéhovah est disposé à par-
donner ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 24

Jéhovah, le modèle
suprême du pardon

« Toi, ô Jéhovah, tu es bon et prêt à pardonner ; tu abondes
en amour fidèle envers tous ceux qui t’appellent » (PS. 86:5).

CANTIQUE 42
Prière des serviteurs
de Dieu

APERÇU

Dans sa Parole, Jéhovah
nous donne l’assurance
qu’il accepte volontiers de
pardonner aux pécheurs
repentants. Mais parfois,
nous pourrions nous sen-
tir indignes de son pardon.
Dans cet article, nous ver-
rons pourquoi nous pou-
vons être sûrs que notre
Dieu sera toujours prêt à
nous pardonner si nous re-
grettons sincèrement les
péchés que nous avons
commis.



transgression et le péché » (Ex. 34:6, 7). Jé-
hovah est un Dieu bon et miséricordieux ;
il est toujours prêt à pardonner aux pé-
cheurs repentants (Néh. 9:17 ; Ps. 86:15).

5 Jéhovah est notre Créateur. Il sait donc
tout de nous. Imagine un peu : il connaı̂t
chaque personne qui vit sur la terre dans
les moindres détails ! (Ps. 139:15-17). Cela
veut dire qu’il est conscient que nous avons
hérité de certaines faiblesses de nos pa-
rents. De plus, il sait tout ce qui nous est ar-
rivé et tout ce qui a façonné notre per-
sonnalité. Et qu’est-ce que sa connaissance
parfaite de l’être humain le pousse à faire ?`
A se montrer miséricordieux envers nous
(Ps. 78:39 ; lire Psaume 103:13, 14).

6 Jéhovah est désireux de nous pardon-
ner, et nous en avons la preuve. Il sait que
c’est à cause des agissements du premier
homme, Adam, que nous subissons tous la
malédiction du péché et de la mort (Rom.
5:12). Aucun humain ne pouvait se libérer

5. D’après Psaume 103:13, 14, de quoi Jéhovah
est-il conscient, et qu’est-ce que cela le pousse à
faire ?
6. Quelle preuve avons-nous que Jéhovah est dé-
sireux de nous pardonner ?

tout seul de cette malédiction ou en libérer
un autre (Ps. 49:7-9). Mais par amour et
par compassion, Jéhovah a pris des dispo-
sitions pour nous en libérer. Qu’a-t-il fait ?
Comme nous l’apprend Jean 3:16, il a en-
voyé son Fils unique mourir à notre place
(Mat. 20:28 ; Rom. 5:19). Cette disposi-
tion lui permet de libérer du péché et de la
mort tous les humains qui exercent la foi en
Jésus (Héb. 2:9). Il a dû être terrible pour
Jéhovah de voir son Fils subir une mort
atroce et humiliante ! Il ne l’aurait certai-
nement pas laissé mourir s’il n’avait pas
voulu nous pardonner.

7 La Bible parle de nombreux personna-
ges à qui Jéhovah a pardonné des péchés
graves (

´
Eph. 4:32). L’un d’eux te vient-il à

l’esprit ? Peut-être que tu penses au roi Ma-
nassé. Cet homme a commis beaucoup de
péchés contre Jéhovah : Il a encouragé
la pratique du faux culte. Il a offert ses
propres enfants en sacrifice à des dieux
paı̈ens. Et il est même allé jusqu’à pla-
cer la statue sculptée d’un faux dieu dans
le temple de Jéhovah. La Bible dit à son

7. Cite des personnages bibliques à qui Jéhovah a
pardonné des péchés graves.

« Il sait bien de quoi
nous sommes
formés »
(Ps. 103:13, 14).

Jéhovah sait tout ce qui nous
est arrivé et tout ce qui a
façonné notre personnalité
(voir paragraphe 5).
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sujet : « Il fit dans une très grande me-
sure ce qui est mal aux yeux de Jéhovah,
pour l’offenser » (2 Chron. 33:2-7). Pour-
tant, plus tard, quand il s’est repenti sin-
cèrement, Jéhovah lui a pardonné volon-
tiers. Il lui a même permis de redevenir
roi (2 Chron. 33:12, 13). Ou peut-être que
tu penses à David, qui a lui aussi commis
des péchés graves, dont un adultère et un
meurtre. Mais là encore, quand David s’est
repenti sincèrement et a reconnu ses fau-
tes, Jéhovah lui a pardonné (2 Sam. 12:9,
10, 13, 14). Il est donc clair que Jéhovah est
prêt à pardonner. Et comme nous allons le
voir, le pardon de Jéhovah est largement
supérieur au pardon que nous, nous accor-
dons aux autres.

LE PARDON INCOMPARABLE
DE J

´
EHOVAH

8 Jéhovah est le « Juge de toute la terre »
(Gen. 18:25). Un juge doit avoir une excel-
lente connaissance de la loi. C’est assu-
rément le cas de Jéhovah, car il est non
seulement notre Juge, mais aussi notre Lé-
gislateur, c’est-à-dire celui qui fait les lois
(Is. 33:22). Personne n’a un sens aussi aigu
que lui du bien et du mal. Mais de quoi un
juge a-t-il encore besoin ? Pour rendre son
jugement dans une affaire, il doit disposer
de tous les faits. Dans ce domaine aussi,
Jéhovah est mieux placé que tout autre
juge.

9
`
A la différence des juges humains, Jé-

hovah a toujours une connaissance par-
faite de tous les faits, quelle que soit l’af-
faire qu’il est amené à juger (Gen. 18:20,
21 ; Ps. 90:8). Les humains sont limités

8. Pour quelles raisons Jéhovah est-il le mieux
placé pour exercer la fonction de juge ?
9.

`
A la différence des juges humains, quelles infor-

mations Jéhovah prend-il en compte quand il dé-
cide de pardonner ou non ?

par ce qu’ils voient et entendent, mais ce
n’est pas le cas de Jéhovah. Il est pleine-
ment conscient de tout ce qui influence nos
actions : notre patrimoine génétique, no-
tre éducation, le milieu dans lequel nous
vivons ainsi que notre état psychique et
affectif. De plus, il peut lire dans notre
cœur ; il sait exactement quels sont nos
mobiles, nos intentions et nos désirs. Rien
ne peut lui être caché (Héb. 4:13). Donc,
quand Jéhovah décide d’accorder ou non
son pardon à quelqu’un, il s’appuie tou-
jours sur sa parfaite connaissance de la si-
tuation.

10 Les jugements de Jéhovah sont tou-
jours justes. Il est totalement impartial. En
effet, il ne décide jamais d’accorder ou non
son pardon à une personne en fonction de
son apparence, de sa richesse, de la po-
sition qu’elle occupe ou de ses capacités
(1 Sam. 16:7 ; Jacq. 2:1-4). Personne ne
peut exercer de pressions sur Jéhovah ou
le corrompre (2 Chron. 19:7). Il ne prend
jamais de décision sous le coup de la colère
ou de l’émotion (Ex. 34:7). Sans l’ombre
d’un doute, sa compréhension des faits et
sa perspicacité exceptionnelle font de lui le
plus compétent des juges (lire Deutéro-
nome 32:4).

11 Les rédacteurs des
´
Ecritures hébraı̈-

ques reconnaissaient que le pardon de Jé-
hovah est unique en son genre. Dans cer-
tains cas, ils ont employé un mot hébreu
qui, selon un spécialiste de la Bible, « est
toujours utilisé pour désigner le pardon
que Dieu accorde à un pécheur, mais ja-
mais le pardon qu’un humain peut accor-
der à un autre humain, pardon qui est d’un

10. Pourquoi peut-on dire que les jugements de
Jéhovah sont toujours justes ? (Deutéronome
32:4).
11. Pourquoi le pardon de Jéhovah est-il unique en
son genre ?
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genre et d’un degré bien inférieurs� ». En
effet, seul Jéhovah a le pouvoir de pardon-
ner complètement un pécheur repentant.
Mais que nous apporte le pardon de Jého-
vah ?

12 Quand nous acceptons l’idée que Jé-
hovah nous a pardonné, nous entrons dans
des « époques vivifiantes ». En d’autres
termes, nous bénéficions de la tranquillité
d’esprit et d’une bonne conscience. Seul le
pardon qui ‘vient de Jéhovah lui-même’
peut procurer un tel bien-être (Actes 3:19).
Quand Jéhovah nous pardonne, il nous
permet d’être de nouveau ses amis comme
avant, et pour lui, c’est comme si nous
n’avions jamais péché.

13 Une fois que Jéhovah nous a par-
donné un péché, l’affaire est classée : nous
n’avons pas à craindre qu’il nous fasse
des reproches ou nous punisse plus tard
(Is. 43:25 ; Jér. 31:34). La Bible dit qu’il
éloigne de nous nos péchés aussi loin que

� R. Baker Girdlestone, Synonyms of the Old Testament,
James Nisbet and Co., 1897.

12-13. a) Que ressentons-nous quand nous obte-
nons le pardon de Jéhovah ? b) Combien de temps
le pardon de Jéhovah reste-t-il valable ?

« le levant est loin du couchant� » (Ps.
103:12). Penser au pardon de Jéhovah
nous remplit de gratitude et d’émerveille-
ment (Ps. 130:4). Mais qui peut bénéficier
de son pardon ?

`
A QUI J

´
EHOVAH PARDONNE-T-IL ?

14 Comme nous l’avons vu, Jéhovah ne
décide pas d’accorder son pardon ou non
en fonction de la gravité du péché. Nous
avons aussi appris qu’il s’appuie sur les
connaissances qu’il possède en tant que
Créateur, Législateur et Juge. Alors, de
quels facteurs tient-il compte ?

15 Le premier facteur dont dépend le par-
don de Jéhovah est celui-ci : le pécheur sa-
vait-il que ce qu’il faisait était mal ? Cette
idée ressort des paroles de Jésus que l’on
trouve en Luc 12:47, 48 (lire). Une per-
sonne qui décide de commettre de mau-
vaises actions tout en sachant parfaite-
ment que ces actions déplaisent à Jéhovah

� Voir le livre Approchez-vous de Jéhovah, chap. 26, § 9.

14. Qu’avons-nous appris jusqu’à présent sur le
pardon de Jéhovah ?
15. Selon Luc 12:47, 48, quel est l’un des facteurs
dont dépend le pardon de Jéhovah ?

« Le Rocher,
parfaite est
son action »
(Deut. 32:4).

Les jugements de Jéhovah
sont toujours justes.
Il est impartial ; personne
ne peut le corrompre
(voir paragraphe 10).



se rend coupable d’un péché grave. Elle ris-
que de ne pas obtenir le pardon de Jého-
vah (Marc 3:29 ; Jean 9:41). Mais, il faut
l’admettre, il nous arrive parfois de faire
quelque chose que nous savons être mal.
Pouvons-nous alors espérer que Jéhovah
nous pardonne ? Oui ! Abordons mainte-
nant un autre facteur que Jéhovah prend
en compte quand il décide d’accorder ou
non son pardon.

16 Voici un autre facteur que Jéhovah
prend en compte : le pécheur est-il sincère-
ment repentant ? Que signifie se repentir ?
C’est changer de façon de penser, d’état
d’esprit ou d’objectifs. Cela implique de re-
gretter d’avoir fait quelque chose de mal ou
de s’être retenu de faire quelque chose de
bien, et d’en éprouver une profonde tris-
tesse. Une personne repentante n’est pas
seulement attristée par les fautes qu’elle a
commises, mais aussi par la situation spi-
rituelle déplorable dans laquelle elle était
et qui l’a amenée à commettre ces fau-
tes. Souviens-toi que Manassé et David ont
tous les deux commis des péchés graves.

16. Qu’est-ce que le repentir, et pourquoi est-il in-
dispensable pour obtenir le pardon de Jéhovah ?

Pourtant, Jéhovah leur a pardonné parce
qu’ils se sont repentis sincèrement (1 Rois
14:8). Ainsi, pour que Jéhovah nous ac-
corde son pardon, il doit discerner en nous
les signes d’un repentir véritable. Mais il ne
nous suffit pas de regretter les péchés que
nous avons commis. Nous devons égale-
ment être prêts à changer de comporte-
ment�. Voilà qui nous amène à parler d’un
autre facteur dont Jéhovah tient compte.

17 Un troisième facteur important est
celui-ci : le pécheur s’est-il converti ? Dans
la Bible, la notion de conversion est expri-
mée par un mot qui signifie littéralement
« se retourner ». Une personne qui se con-
vertit se retourne en ce sens qu’elle cesse
de faire le mal et se met à agir comme
Jéhovah le veut (lire Isaı̈e 55:7). Elle doit

� POUR BIEN COMPRENDRE : Le mot « repentir » dési-
gne le changement d’état d’esprit de quelqu’un qui re-
grette sincèrement le mode de vie qu’il avait auparavant
ou ses mauvaises actions passées, ou qui est désolé de
ne pas avoir fait ce qu’il aurait dû. Quelqu’un qui se
repent vraiment le montre par des actes ; il corrige sa
conduite.

17. Qu’est-ce que la conversion, et pourquoi est-
elle indispensable si nous ne voulons pas commet-
tre de nouveau les mêmes péchés ? (Isaı̈e 55:7).

« Il pardonnera
généreusement »
(Is. 55:7).

Nous pouvons être certains que
Jéhovah nous pardonnera si nous
sommes sincèrement repentants
(voir paragraphes 16-17).
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transformer sa manière de penser et se lais-
ser influencer par la pensée de Jéhovah
(Rom. 12:2 ;

´
Eph. 4:23). Elle doit rejeter ré-

solument ses mauvaises façons de penser
ou d’agir passées (Col. 3:7-10). Bien sûr,
c’est uniquement si nous avons foi dans
le sacrifice de Jésus que Jéhovah pourra
nous accorder son pardon et nous puri-
fier du péché. Il nous permettra de bénéfi-
cier des bienfaits de ce sacrifice s’il voit
que nous faisons des efforts sincères pour
changer de conduite (1 Jean 1:7).

SOIS S
ˆ
UR QUE J

´
EHOVAH

EST DISPOS
´
E

`
A TE PARDONNER

18 Revoyons brièvement quelques idées
essentielles dont nous avons parlé dans cet
article. Jéhovah est le modèle suprême du
pardon. Qu’est-ce qui nous permet de l’af-
firmer ? Premièrement, il est toujours dis-
posé à pardonner. Deuxièmement, il nous
connaı̂t dans les moindres détails. Il sait
parfaitement ce qui a forgé notre person-
nalité, et il est le mieux placé pour dé-
terminer si nous sommes sincèrement re-
pentants. Et troisièmement, quand il nous
pardonne, il passe l’éponge. Cela nous per-
met de bénéficier d’une bonne conscience
et d’avoir son approbation.

18. Qu’avons-nous appris sur le pardon de Jého-
vah dans cet article ?

19 Naturellement, aussi longtemps que
nous serons imparfaits, nous continue-
rons de commettre des péchés. Toute-
fois, nous pouvons trouver du réconfort
dans cette réflexion qui figure dans le livre´
Etude perspicace des

´
Ecritures (volume 2),

page 765 : « Puisque, avec miséricorde, Jé-
hovah prend en considération chez ses ser-
viteurs la faiblesse due à la chair, ils n’ont
pas à nourrir des remords perpétuels pour
leurs fautes résultant de l’imperfection hé-
réditaire (Ps 103:8-14 ; 130:3). S’ils mar-
chent consciencieusement dans les voies
de Dieu, ils ont de quoi être joyeux (Ph
4:4-6 ; 1Jn 3:19-22). » Quelle pensée en-
courageante !

20 Nous sommes reconnaissants à Jého-
vah d’être prêt à nous pardonner lorsque
nous regrettons sincèrement les péchés
que nous avons commis. Mais comment
pouvons-nous l’imiter dans ce domaine ?
Quels sont les points communs et les diffé-
rences entre le pardon de Jéhovah et le
pardon que nous accordons aux autres ?
Pourquoi est-il important de le compren-
dre ? Nous en parlerons dans l’article sui-
vant.

19. Même si en raison de notre imperfection nous
continuons de commettre des péchés, pourquoi
pouvons-nous être joyeux ?
20. De quoi parlerons-nous dans l’article suivant ?

QU’EST-CE QUE LES PASSAGES SUIVANTS T’ONT APPRIS SUR LE PARDON DE J
´
EHOVAH :

˛ Psaume 103:13, 14 ? ˛ Deutéronome 32:4 ? ˛ Isaı̈e 55:7 ?

CANTIQUE 45
« La méditation de mon cœur »
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J
´
EHOVAH est notre Créateur, notre Législateur et notre

Juge. Mais il est aussi notre Père céleste plein d’amour (Ps.
100:3 ; Is. 33:22). Il a donc non seulement le pouvoir, mais
aussi le désir de pardonner à ceux qui se repentent après
avoir péché contre lui (Ps. 86:5). Il a fait cette déclaration
rassurante : « Même si vos péchés sont comme l’écarlate, ils
deviendront aussi blancs que la neige » (Is. 1:18).

2 Comme nous sommes imparfaits, il nous arrive à tous de
dire ou de faire des choses qui blessent les autres (Jacq.
3:2). Mais si nous apprenons à pardonner, les belles amitiés
que nous avons tissées entre nous ne prendront pas fin
(Prov. 17:9 ; 19:11 ; Mat. 18:21, 22). Jéhovah veut que nous
nous pardonnions quand nous nous faisons de la peine les
uns aux autres (Col. 3:13). Et nous avons une bonne raison
de le faire : Jéhovah lui-même nous pardonne « généreuse-
ment » (Is. 55:7).

3 Dans cet article, nous verrons que malgré notre imper-
fection, il nous est possible d’imiter Jéhovah et de pardon-
ner aux autres. De plus, nous répondrons à ces questions :
Quel genre de péchés doit être signalé aux anciens ? Pour-
quoi Jéhovah nous demande-t-il d’être miséricordieux ? Et
que pouvons-nous apprendre de frères et sœurs qui ont su
pardonner alors qu’on leur a causé un tort immense ?

1. Quelle déclaration de Jéhovah est rassurante pour les pécheurs re-
pentants ?
2. Que devons-nous faire si nous voulons rester en paix avec les
autres ?
3. De quoi parlerons-nous dans cet article ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 25

Jéhovah bénit ceux
qui pardonnent

« Tout comme Jéhovah vous a pardonné volontiers,
vous devez vous pardonner volontiers » (COL. 3:13).

CANTIQUE 130
Pardonnons volontiers

APERÇU

Jéhovah est toujours prêt
à pardonner à un pécheur
qui se repent. Nous qui
sommes ses adorateurs,
nous voulons imiter son
exemple et pardonner à
ceux qui nous blessent.
Dans cet article, nous ver-
rons qu’il y a des péchés
sur lesquels nous pouvons
tout simplement passer,
mais qu’il y en a d’autres
dont nous devons parler
aux anciens. Nous verrons
également pourquoi Jého-
vah veut que nous nous
pardonnions les uns aux
autres, et les bienfaits
que nous retirerons
si nous le faisons.



QUAND UN CHR
´
ETIEN

COMMET UN P
´
ECH

´
E GRAVE

4 Les péchés graves doivent être signa-
lés aux anciens. Certains de ces péchés
sont mentionnés en 1 Corinthiens 6:9, 10.
Un péché grave est une transgression fla-
grante de la loi de Dieu. Si un chrétien
commet un tel péché, il doit prier Jéhovah
et en parler aux anciens de son assemblée
(Ps. 32:5 ; Jacq. 5:14). Quel sera le rôle
des anciens ? Seul Jéhovah a le pouvoir
de pardonner entièrement les péchés, ce
qu’il fait en vertu de la rançon�. Cepen-
dant, il a confié aux anciens la responsa-
bilité de décider sur la base de la Bible
si le pécheur peut rester dans l’assemblée
(1 Cor. 5:12). Pour prendre la bonne déci-
sion, ils s’efforceront entre autres d’obte-
nir la réponse à ces questions : La per-
sonne a-t-elle péché intentionnellement ?
A-t-elle essayé de cacher son péché ? A-
t-elle péché plusieurs fois et sur une lon-
gue période ? Plus important encore, dé-
montre-t-elle par ses actions qu’elle est
sincèrement repentante ? Et y a-t-il des
preuves que Jéhovah lui a pardonné ? (Ac-
tes 3:19).

5 Quand les anciens s’entretiennent avec
le pécheur, leur objectif est de prendre
sur la terre la même décision que celle
qui a déjà été prise au ciel (Mat. 18:18).
Quels bienfaits découlent de cette disposi-
tion ? Grâce à elle, un pécheur qui n’est pas
repentant et qui pourrait avoir une mau-
vaise influence sur les précieuses brebis de

� Voir l’article « Questions des lecteurs » dans La Tour
de Garde du 15 avril 1996.

4. a) Que doit faire un serviteur de Jéhovah qui a
commis un péché grave ? b) Quel est le rôle des
anciens qui s’entretiendront avec le pécheur ?
5. Quels bienfaits découlent de l’aide que les an-
ciens apportent aux pécheurs ?

Jéhovah est ôté de l’assemblée (1 Cor. 5:6,
7, 11-13 ; Tite 3:10, 11). De plus, elle peut
amener un pécheur à se repentir et à obte-
nir le pardon de Jéhovah (Luc 5:32). Les
anciens prieront pour un pécheur repen-
tant et demanderont à Jéhovah de l’ai-
der à retrouver une bonne santé spirituelle
(Jacq. 5:15).

6 Imaginons que des anciens s’entretien-
nent avec un pécheur, mais qu’il ne soit pas
repentant. Dans ce cas, il sera excommu-
nié. Et s’il a enfreint la loi du pays dans le-
quel il vit, les anciens ne le protégeront pas
des conséquences de ses actes. Jéhovah
permet aux autorités de l’

´
Etat de juger et

de punir quiconque enfreint la loi, qu’il soit
repentant ou non (Rom. 13:4). Cependant,
si plus tard la personne revient à la raison,
se repent sincèrement et change de façon
d’agir, Jéhovah lui pardonnera volontiers,
et cela, même si ses péchés étaient très gra-
ves (2 Chron. 33:9, 12, 13 ; Luc 15:17-24 ;
1 Tim. 1:15).

7 Quel soulagement de savoir que ce
n’est pas à nous de décider si un pé-
cheur mérite le pardon de Jéhovah !
Cela dit, quand quelqu’un a péché contre
nous, même gravement, nous avons quand
même une décision à prendre. Laquelle ?
Que cette personne nous ait demandé par-
don ou non, nous pouvons faire le choix
de lui pardonner, c’est-à-dire décider de
ne plus ressentir de rancune ou de colère
envers elle. Bien sûr, cela peut prendre
du temps et nous demander des efforts,
surtout si nous avons été profondément
blessés. La Tour de Garde du 15 septembre
1994 explique : « Pardonner à un pécheur,

6. Lorsqu’une personne est excommuniée, tout
espoir de pardon disparaı̂t-il ?
7. Que signifie pardonner à quelqu’un qui a péché
contre nous ?

JUIN 2022 9



ce n’est pas fermer les yeux sur le pé-
ché. Pour le chrétien, le pardon consiste à
remettre avec confiance l’affaire entre les
mains de Jéhovah. Il est le juste
Juge de l’univers, et il rendra justice au
moment voulu. » Pourquoi Jéhovah nous
demande-t-il de pardonner et de le laisser
juger l’affaire lui-même ?

POURQUOI J
´
EHOVAH

NOUS DEMANDE DE PARDONNER
8 En pardonnant, nous nous montrons re-

connaissants pour la miséricorde de Jého-
vah. Jésus a illustré cette idée par une pa-
rabole. Il a comparé Jéhovah à un maı̂tre
qui a annulé l’énorme dette de l’un de ses
serviteurs, car il n’était pas en mesure de la
payer. Mais ensuite, ce serviteur n’a pas
été miséricordieux envers un autre servi-
teur qui lui devait beaucoup moins d’ar-
gent (Mat. 18:23-35). La leçon ? Si nous
sommes sincèrement reconnaissants pour
la grande miséricorde que Jéhovah nous
manifeste, nous nous sentirons poussés à
pardonner aux autres (Ps. 103:9). Il y a des
années, La Tour de Garde a fait cette remar-
que intéressante : « Peu importe combien
de fois nous pardonnons à notre prochain,
notre pardon ne pourra jamais égaler celui
que le Dieu de miséricorde nous accorde
par Christ. »

9 Ceux qui pardonnent seront pardonnés.
Jéhovah témoigne de lamiséricorde à ceux
qui sont miséricordieux (Mat. 5:7 ; Jacq.
2:13). C’est ce que Jésus a laissé entendre
quand il a appris à ses disciples à prier (lire
Matthieu 6:14, 15). La même idée ressort
de ce que Jéhovah a demandé à Job de

8. Qu’est-ce que notre reconnaissance pour la
miséricorde de Jéhovah nous poussera à faire ?
Explique.
9. D’après Matthieu 6:14, 15, à qui Jéhovah témoi-
gne-t-il de la miséricorde ?

faire. Cet homme fidèle avait été blessé
par les remarques pleines de dureté d’

´
Eli-

faz, de Bildad et de Zofar. Mais Jéhovah a
voulu que Job prie en leur faveur. Après
que Job l’a fait, Jéhovah l’a récompensé
(Job 42:8-10).

10 Garder rancune nous cause du tort. La
rancune est un lourd fardeau, et Jéhovah
veut que nous nous en débarrassions pour
que nous nous sentions soulagés (lire
Éphésiens 4:31, 32). Il nous conseille :
« Lâche la colère et abandonne la fureur »
(Ps. 37:8). Il est sage de suivre ce conseil.
En effet, la rancune peut nuire à notre
santé physique et mentale (Prov. 14:30).´
Eprouver du ressentiment, c’est comme
boire du poison : cela nous fait du mal à
nous, et non à celui qui a péché contre
nous.

`
A l’inverse, quand nous pardonnons

aux autres, nous nous faisons un cadeau à
nous-mêmes (Prov. 11:17). Nous ressen-
tons une paix intérieure et nous sommes
en mesure d’aller de l’avant dans notre ser-
vice pour Jéhovah.

11 La vengeance appartient à Jéhovah.
Jéhovah ne nous autorise pas à nous ven-
ger quand quelqu’un nous cause du tort
(lire Romains 12:19-21). Comme nous
sommes imparfaits, notre vision des cho-
ses est limitée. Nous ne sommes donc
tout simplement pas en mesure de juger
une affaire avec justice, comme Dieu le
fait (Héb. 4:13). Et parfois, nos sentiments
nous empêchent de faire preuve de bon
sens. Sous l’inspiration de Jéhovah, Jac-
ques a écrit : « La colère de l’homme n’ac-
complit pas ce qui est juste aux yeux de
Dieu » (Jacq. 1:20). Nous pouvons être

10. Pourquoi garder rancune nous cause-t-il du
tort ? (

´
Ephésiens 4:31, 32).

11. Que nous apprend Romains 12:19-21 sur la
vengeance ?

10 LA TOUR DE GARDE
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certains que Jéhovah fera ce qu’il faut et
qu’il veillera à ce que finalement justice
soit rendue.

12 En pardonnant, nous montrons que
nous sommes sûrs que Jéhovah rendra jus-
tice. Quand nous laissons les choses entre
les mains de Jéhovah, nous montrons que
nous sommes convaincus qu’il réparera
tous les torts qui ont été causés par le
péché. Dans le monde nouveau, ‘nous ne
nous rappellerons’ plus jamais nos blessu-
res affectives, et ‘elles ne viendront pas re-
muer notre cœur’ (Is. 65:17). Mais quand
la blessure est très profonde, est-il vrai-
ment possible de ne plus ressentir de co-
lère et de rancune ? Voyons comment cer-
tains ont réussi à vaincre ces sentiments.

LE PARDON
APPORTE DES BIENFAITS

13 Alors qu’on leur a causé un tort im-
mense, beaucoup de nos frères et sœurs
ont décidé de pardonner. Quels bienfaits
en ont-ils retirés ?

12. Comment pouvons-nous montrer que nous
sommes sûrs que Jéhovah rendra justice ?
13-14. Qu’apprenons-nous de Tony et de José sur
le pardon ?

14 Bien avant d’avoir trouvé la vérité,
Tony�, qui vit aux Philippines, a appris
que l’un de ses frères aı̂nés avait été as-
sassiné par un homme s’appelant José.`
A l’époque, Tony était agressif et violent,
et il voulait se venger. José a été arrêté
et emprisonné pour le crime qu’il avait
commis. Plus tard, quand il a été libéré
de prison, Tony s’est juré de le retrouver
et de le mettre à mort. Il a donc acheté
une arme. Mais il s’est mis à étudier la
Bible avec les Témoins de Jéhovah. Il ra-
conte : « Mon cours biblique m’a aidé à
comprendre que j’avais de gros change-
ments à faire. Je devais notamment me dé-
barrasser de ma colère. » Tony a fini par
se faire baptiser et il a même été nommé
ancien. Imagine sa surprise le jour où il
a découvert que José aussi était devenu
Témoin de Jéhovah ! Quand ils se sont ren-
contrés, ils se sont pris dans les bras l’un de
l’autre, et Tony a dit à José qu’il lui avait
pardonné.Tony a ensuite expliqué que par-
donner à José lui a procuré une joie indes-
criptible. C’est certain, Jéhovah a béni son
bel état d’esprit.

� Certains prénoms ont été changés.

« On ne se rappellera pas
les choses passées »
(Is. 65:17).

Abandonne la colère et la rancune.
Laisse les choses entre les mains de Jéhovah.
Il annulera tous les effets du péché
(voir paragraphe 12).
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15 Un jour de 1985, Peter et Sue� assis-
taient à une réunion à la salle du Royaume
quand, soudain, il y a eu une grande explo-
sion. Un homme avait posé une bombe
à l’intérieur de la salle. Sue a été grave-
ment blessée, et sa vue et son ouı̈e ont
été abı̂mées de façon permanente. Elle
a également perdu l’odorat. Peter et Sue
se sont souvent demandé : « Quel genre
de personne peut faire une chose aussi
atroce ? » Des années plus tard, le coupa-
ble, qui n’était pas Témoin de Jéhovah, a
été arrêté et condamné à la prison à per-
pétuité. Quand on a demandé à Peter et
Sue s’ils lui avaient pardonné, ils ont ré-
pondu : « Jéhovah nous enseigne que la
colère et la rancune peuvent nous faire du
mal sur les plans physique, affectif et men-

� Voir Réveillez-vous ! du 8 janvier 1992, p. 9-13. Voir
également la vidéo Peter et Sue Schulz : Un traumatisme
peut être surmonté sur JW Télédiffusion (pour trouver la
vidéo, taper son titre dans la barre de recherche de
jw.org).

15-16. Qu’apprenons-nous de Peter et Sue sur le
pardon ?

tal. Donc très rapidement, on a demandé à
Jéhovah de nous aider à chasser ces senti-
ments pour pouvoir aller de l’avant. »

16 Durant toutes ces années, a-t-il été fa-
cile pour eux de pardonner et de ne plus
éprouver de ressentiment ? Pas toujours.
Ils ont ajouté : « De temps en temps, quand
ce que Sue a subi a des répercussions sur
notre vie, on sent la colère monter en
nous. Mais on fait l’effort de ne pas repen-
ser à ce qui s’est passé et notre colère dis-
paraı̂t rapidement. En fait, on peut sincè-
rement affirmer que si l’homme qui a posé
la bombe devient notre frère, on sera heu-
reux de l’accueillir. Ce qu’on a vécu nous a
appris que les principes bibliques nous li-
bèrent ; ils nous libèrent dans bien plus de
domaines que ce qu’on peut imaginer !
On est également réconfortés à l’idée que
Jéhovah va bientôt réparer tout le mal qui
a été causé. »

17 Quand Myra est devenue Témoin de
Jéhovah, elle était déjà mariée et avait

17. Qu’apprenons-nous de Myra sur le pardon ?

L’exemple de Peter et Sue nous montre
que nous pouvons nous débarrasser
de la colère et de la rancune
(voir paragraphes 15-16).



deux jeunes enfants. Son mari, lui, n’a pas
accepté la vérité. Plus tard, il l’a trompée
et a abandonné sa famille. Myra se sou-
vient : « Quand mon mari nous a quit-
tés, moi et mes deux enfants, j’ai res-
senti ce que beaucoup ressentent quand ils
sont trahis par quelqu’un qu’ils aiment :
j’ai eu un choc, je refusais d’accepter la
réalité et j’éprouvais de la peine, des re-
grets, de la culpabilité et de la colère. »
Même après leur divorce, Myra a continué
de souffrir d’avoir été trahie. Elle pour-
suit : « Ces sentiments m’ont tourmen-
tée pendant des mois, et je me suis rendu
compte que ça nuisait à mes relations
avec Jéhovah et avec les autres. » Main-
tenant, Myra n’est plus en colère contre
son ex-mari et elle ne lui souhaite plus
aucun mal. Elle espère qu’un jour il ser-
vira Jéhovah. Elle arrive à fixer son esprit
sur l’avenir. Alors qu’elle était mère céliba-
taire, elle a élevé ses enfants dans la vé-
rité. Et aujourd’hui, elle a la joie de servir
Jéhovah aux côtés de ses enfants et de
leurs familles.

J
´
EHOVAH EST LE JUGE PARFAIT

18 Quel soulagement de savoir que nous
n’avons pas la lourde responsabilité de ju-
ger les autres ! C’est Jéhovah, le Juge su-
prême, qui s’en chargera (Rom. 14:10-12).
Nous pouvons être sûrs qu’il tiendra tou-
jours compte de ses normes parfaites du
bien et du mal dans ses jugements (Gen.
18:25 ; 1 Rois 8:32). Il ne fera jamais rien
d’injuste.

19 Nous attendons avec impatience l’épo-
que où Jéhovah annulera complètement
les effets de l’imperfection et du péché.
Toutes nos douleurs physiques et affecti-
ves disparaı̂tront alors définitivement (Ps.
72:12-14 ; Rév. 21:3, 4). Nous ne nous
en souviendrons même plus. En attendant
cette époque magnifique, soyons recon-
naissants à Jéhovah de nous avoir donné la
capacité de l’imiter et de pardonner aux
autres !

18. De quoi pouvons-nous être sûrs concernant
Jéhovah, le Juge suprême ?
19. Qu’est-ce que la justice parfaite de Jéhovah
l’amènera à faire ?

QU’EST-CE QUE LES PASSAGES SUIVANTS NOUS ONT APPRIS SUR LE PARDON :

˛ Matthieu 6:14, 15 ? ˛
´
Ephésiens 4:31, 32 ? ˛ Romains 12:19-21 ?

CANTIQUE 18
Débordants de gratitude pour la rançon
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NESTOR et Marı́a� voulaient s’installer là où il y avait be-
soin de davantage de proclamateurs. Pour cela, ce couple
devait accepter de vivre avec moins. Mais ils avaient peur
qu’en changeant de niveau de vie, ils ne seraient plus vrai-
ment heureux. Biniam est devenu Témoin de Jéhovah dans
un pays où nos activités sont interdites. Il a vite compris
qu’il risquait d’être persécuté, et cela l’effrayait. Mais ce qui
lui faisait encore plus peur, c’était la réaction des membres
de sa famille quand ils apprendraient qu’il avait de nouvelles
croyances.Valérie a découvert qu’elle avait un cancer agres-
sif, et elle a eu beaucoup de mal à trouver un chirurgien qui
accepte de l’opérer sans avoir recours au sang. On le com-
prend, elle avait peur de mourir.

2 As-tu déjà ressenti l’une de ces peurs ? C’est le cas de
beaucoup d’entre nous. Mais il nous faut apprendre à maı̂-
triser nos peurs, sinon nous risquons de prendre de mauvai-
ses décisions, voire des décisions qui affaibliront notre rela-
tion avec Jéhovah. Et c’est précisément ce que Satan veut !
Il se sert également de nos craintes pour nous amener à dé-
sobéir aux lois de Jéhovah, et notamment au commande-
ment de prêcher la bonne nouvelle (Rév. 12:17). Il est mé-
chant, cruel et puissant. Mais il est possible de lui résister.
Comment ?

� Certains prénoms ont été changés.

1. Cite quelques peurs fréquentes.
2. Pourquoi devons-nous faire l’effort de surmonter nos peurs ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 26

L’amour de Jéhovah
nous aide à surmonter
nos peurs !

« Jéhovah est avec moi ; je n’aurai pas peur » (PS. 118:6).

CANTIQUE 105
« Dieu est amour »

APERÇU

La peur est un sentiment
normal qui peut nous pro-
téger. Mais si elle n’est pas
maı̂trisée, elle peut avoir
l’effet inverse : elle peut
nous mettre en danger.
Pourquoi ? Parce que
Satan se sert de nos peurs
contre nous. Nous devons
donc fournir de gros ef-
forts pour les surmonter.
Qu’est-ce qui nous y ai-
dera ? Comme cet article
le montre, c’est la convic-
tion que Jéhovah est à nos
côtés et qu’il nous aime.



3 Si nous sommes convaincus que Jého-
vah nous aime et qu’il est à nos cô-
tés, nous pourrons résister à Satan (Ps.
118:6). Prenons l’exemple du rédacteur du
Psaume 118. Il a dû faire face à plusieurs
situations éprouvantes : Il avait de nom-
breux ennemis, dont certains étaient des
personnages importants (versets 9 et 10).
Il était parfois soumis à de grandes pres-
sions (verset 13). Et Jéhovah l’avait cor-
rigé sévèrement (verset 18). Pourtant, il a
chanté : « Je n’aurai pas peur. » Qu’est-ce
qui le rendait aussi confiant ? Il savait que
même s’il l’avait corrigé, son Père céleste
l’aimait. Le psalmiste était convaincu que,
peu importe ce qui lui arriverait, son Dieu
le soutiendrait toujours (Ps. 118:29).

4 Nous devons tous être persuadés que
Jéhovah nous aime. Cela nous permettra
de vaincre trois peurs fréquentes, à savoir :
1) la peur de ne pas pouvoir subvenir aux
besoins de notre famille, 2) la crainte de
l’homme et 3) la peur de la mort. Les frè-
res et sœurs mentionnés dans le premier
paragraphe ont réussi à surmonter leurs
peurs parce qu’ils étaient convaincus que
Jéhovah les aimait.

LA PEUR DE NE PAS POUVOIR SUBVENIR
AUX BESOINS DE NOTRE FAMILLE

5 Un chef de famille chrétien désire s’ac-
quitter avec sérieux de sa responsabilité de
prendre soin des siens (1 Tim. 5:8). Si tu es
un chef de famille, as-tu eu peur de perdre
ton emploi à cause de la situation due à la
pandémie ? As-tu craint de ne pas parvenir

3. Qu’est-ce qui nous aidera à surmonter nos
peurs ?
4. Quelles peurs pourrons-nous vaincre si nous
sommes persuadés que Jéhovah nous aime ?
5. Quelles situations peuvent causer beaucoup
d’inquiétude à un chef de famille ? (voir illustration
de couverture).

à nourrir ta famille, à payer ton loyer ou à
rembourser ton emprunt immobilier ? Ou
t’es-tu inquiété à l’idée de devoir retrouver
un emploi si tu perdais le tien ? Ou encore,
comme Nestor et Marı́a, déjà mentionnés,
as-tu hésité à faire des changements qui ré-
duiraient ton niveau de vie ? Malheureu-
sement, en exploitant ce genre de peurs,
Satan arrive bien souvent à ses fins.

6 Satan voudrait nous faire croire que
Jéhovah ne se soucie pas de nous et que
nous ne pouvons pas compter sur lui pour
nous aider à subvenir aux besoins de notre
famille. Nous pourrions donc penser que
nous devons absolument tout faire pour
garder notre emploi, même si cela nous
amène à ne pas tenir compte de certains
principes bibliques.

7 Jésus nous donne la garantie que notre
Dieu ‘sait de quoi nous avons besoin avant
même que nous le lui demandions’ (Mat.
6:8). Et il connaı̂t le Père mieux que qui-
conque. Il sait que Jéhovah est tout dis-
posé à nous fournir ce dont nous avons
besoin. De plus, nous qui sommes chré-
tiens, nous faisons partie de la famille de
Dieu. Et nous pouvons être sûrs qu’en tant
que chef de famille, Jéhovah respectera le
principe qu’il a lui-même énoncé et qui est
rapporté en 1 Timothée 5:8.

8 Quand nous sommes convaincus que
Jéhovah nous aime, nous et notre famille,
nous n’avons pas de mal à croire que nous
ne manquerons de rien (lire Matthieu
6:31-33). Jéhovah a le désir de combler
nos besoins, et il le fait avec tellement

6. Qu’est-ce que Satan voudrait nous faire croire ?
7. Quelle garantie Jésus nous donne-t-il ?
8. a) Qu’est-ce qui nous aidera à surmonter la
peur de ne pas pouvoir subvenir aux besoins de
notre famille ? (Matthieu 6:31-33). b) Que fait le
couple sur la photo associée au paragraphe 8, et
comment pouvons-nous l’imiter ?
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d’amour et de générosité ! Lorsqu’il a créé
la terre, il ne s’est pas contenté de sa-
tisfaire nos besoins fondamentaux. Il l’a
remplie de choses qui nous procureraient
un immense plaisir (Gen. 2:9). Si par-
fois nous parvenons tout juste à joindre
les deux bouts, disons-nous qu’au moins,
nous parvenons à les joindre (Mat. 6:11).
C’est la preuve que Jéhovah nous vient
en aide. Rappelons-nous que les sacrifices
que nous faisons aujourd’hui sur le plan
matériel ne sont rien en comparaison de ce
que notre Dieu aimant nous donne et nous
donnera dans l’avenir. C’est ce que Nes-
tor et Marı́a ont pu constater (Is. 65:21,
22).

9 Nestor et Marı́a vivaient en Colombie,
où ils menaient une vie confortable. Ils ra-
content : « On avait envie de simplifier no-
tre vie pour étendre notre ministère, mais
on avait peur de ne pas être vraiment heu-
reux en vivant avec moins. » Qu’est-ce qui
les a aidés à vaincre leur peur ? Ils ont ré-
fléchi à toutes les manières dont Jéhovah
leur avait montré son amour. Certains qu’il
prendrait toujours soin d’eux, ils ont tous

9. Que nous apprend l’exemple de Nestor et Ma-
rı́a ?

les deux quitté leur emploi bien payé. Ils
ont vendu leur maison et ils se sont instal-
lés dans une région où il y avait besoin
de davantage de proclamateurs. Ont-ils re-
gretté leur décision ? Nestor répond : « On
a pu constater à quel point Matthieu 6:33
dit vrai. On n’a jamais manqué de rien. Et
en fait, on est plus heureux aujourd’hui. »

LA CRAINTE DE L’HOMME
10 Depuis la rébellion d’Adam et

`
Eve, les

humains se font du mal les uns aux autres
(Eccl. 8:9). Beaucoup abusent de leur au-
torité, des gens violents commettent des
actes criminels, des enfants harcèlent leurs
camarades de classe en les insultant et en
les menaçant, et certaines personnes bru-
talisent même leurs proches. Pas étonnant
que les humains aient peur les uns des au-
tres ! Comment Satan essaie-t-il de tirer
profit de notre crainte de l’homme ?

11 Satan se sert de notre crainte de
l’homme pour nous amener à faire des
compromissions et à arrêter de prêcher.
Sous son influence, des gouvernements

10. Pourquoi n’est-il pas étonnant que les hu-
mains aient peur les uns des autres ?
11-12. Comment Satan se sert-il de notre crainte
de l’homme contre nous ?

Jéhovah veillera à
ce que nous ayons
ce qu’il nous faut.
Pour cela, il peut utiliser
nos frères et sœurs
(voir paragraphe 8).
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interdisent nos activités et nous persécu-
tent (Luc 21:12 ; Rév. 2:10). Différents élé-
ments de son monde répandent de fausses
informations et des mensonges malveil-
lants sur nous. Parfois, ceux qui croient
à ces mensonges se moquent de nous ou
même nous maltraitent (Mat. 10:36). Som-
mes-nous surpris que le Diable utilise ces
tactiques ? Pas du tout. Nous savons bien
qu’il les a déjà utilisées au 1er siècle (Actes
5:27, 28, 40).

12 Toutefois, Satan ne se sert pas que
de notre peur d’être persécutés par les
gouvernements ou d’être maltraités physi-
quement. Ce qui fait encore plus peur à
certains, c’est la réaction de leur famille
quand elle apprendra qu’ils veulent chan-
ger de religion. Ils aiment leurs proches. Ils
souhaitent qu’ils en viennent eux aussi à
connaı̂tre et à aimer Jéhovah. Et ils ont de
la peine quand ils parlent sans respect du
vrai Dieu et de ses adorateurs. C’est vrai
que des personnes qui s’opposaient à un de
leurs proches qui était Témoin sont elles-
mêmes devenues Témoins. Mais comment
réagirions-nous si les membres de notre fa-
mille coupaient tout lien avec nous à cause
de nos nouvelles croyances ?

13 Face à l’opposition de notre famille,
nous pouvons puiser du réconfort
dans la belle vérité exprimée en Psaume
27:10 (lire). Si nous nous souvenons que
Jéhovah nous aime profondément, nous
ne nous inquiéterons pas de ce qui pour-
rait arriver. Et nous serons convaincus
qu’il récompensera notre endurance. Il
prendra soin de nous physiquement, affec-
tivement et spirituellement bien mieux que
qui que ce soit. Biniam, cité plus haut, en a
fait l’expérience.

14 Biniam est devenu Témoin de Jéhovah
alors qu’il savait très bien qu’il risquait
d’être violemment persécuté. Voyons com-
ment sa conviction que Jéhovah l’aime
lui a permis de surmonter sa crainte de
l’homme. « Les persécutions que j’ai subies
étaient pires que ce que j’avais imaginé,
dit-il. Pourtant, j’avais encore plus peur de
l’opposition de ma famille que des persé-
cutions du gouvernement. J’avais pris la
décision de devenir Témoin de Jéhovah,
mais je craignais que ça déçoive mon père

13. Comment savoir que Dieu nous aime nous
aide-t-il à endurer l’opposition de notre famille ?
(Psaume 27:10).
14. Que nous apprend l’exemple de Biniam ?

Si des membres
de notre famille
s’opposent à nous,
cramponnons-nous
à l’idée que Jéhovah
nous aime
(voir paragraphes 12-14).
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et que ma famille considère que j’étais un
raté. » Toutefois, Biniam était convaincu
que Jéhovah prend toujours soin de ceux
qu’il aime. Il explique : « J’ai réfléchi à la
façon dont Jéhovah avait aidé des frères et
des sœurs qui avaient eu des problèmes fi-
nanciers ou qui avaient été victimes de
préjugés ou de violences. Je savais que si
je lui restais attaché, il me bénirait. J’ai
été arrêté à plusieurs reprises, et j’ai même
été torturé. Mais à chaque fois, j’ai pu
constater que Jéhovah nous soutient dans
la détresse si nous lui restons fidèles. » Jé-
hovah a été un vrai père pour Biniam, et
ses serviteurs, une vraie famille pour lui.

LA PEUR DE LA MORT
15 La Bible affirme que la mort est une en-

nemie (1 Cor. 15:25, 26). L’idée de la mort
nous angoisse peut-être, surtout si nous
sommes gravement malades ou que c’est
le cas de l’un de nos proches. Pourquoi
avons-nous peur de la mort ? Parce que
Jéhovah nous a créés avec le désir de vivre
éternellement (Eccl. 3:11). Si elle n’est pas
démesurée, cette peur peut être une pro-
tection. Par exemple, elle peut nous inciter
à manger sainement, à faire du sport, à
aller voir un médecin ou à prendre un trai-
tement quand c’est nécessaire, et à ne pas
mettre notre vie en danger inutilement.

16 Satan sait que nous accordons une
grande valeur à notre vie. Et il prétend
que nous serions prêts à tout sacrifier,
même notre amitié avec Jéhovah, pour la
préserver (Job 2:4, 5). Il se trompe la-
mentablement. Mais étant « celui qui a le
moyen de causer la mort », il essaie quand
même d’exploiter notre peur de mourir,

15. Pourquoi est-il normal d’avoir peur de la
mort ?
16. Comment Satan exploite-t-il notre peur de
mourir ?

qui est naturelle, pour nous amener à quit-
ter Jéhovah (Héb. 2:14, 15). Dans certains
cas, ceux qui ont pris parti pour lui vont
menacer de nous tuer si nous ne renon-
çons pas à notre foi. Dans d’autres cas,
Satan va profiter d’une situation où notre
vie est en danger pour nous amener à faire
des compromissions. Par exemple, des mé-
decins ou des proches peuvent nous pous-
ser à accepter une transfusion de sang,
ce qui reviendrait à désobéir à la loi de
Dieu. Ou quelqu’un d’autre peut chercher
à nous persuader d’accepter un traitement
contraire aux principes bibliques.

17 Bien sûr, nous n’avons pas envie de
mourir, mais nous savons que si notre vie
devait prendre fin, Jéhovah ne cesserait ja-
mais de nous aimer (lire Romains 8:37-
39). Quand ses amis meurent, Jéhovah
les garde dans sa mémoire, comme s’ils
étaient encore vivants (Luc 20:37, 38). Il
est impatient de les ressusciter (Job 14:15).
Il a payé le prix fort pour que nous ‘ayons
la vie éternelle’ (Jean 3:16). Nous savons à
quel point il nous aime et se soucie de
nous. Alors, plutôt que de le quitter quand
nous sommes malades ou quand notre vie
est menacée, nous nous tournons vers lui
pour trouver du réconfort, de la sagesse et
de la force. C’est exactement ce queValérie
et son mari ont fait (Ps. 41:3).

18 Valérie avait 35 ans quand on lui a
diagnostiqué un cancer rare et agres-
sif. Voyons comment l’amour de Jéhovah
l’a aidée à vaincre sa peur de la
mort. Elle confie : « Quand le diagnostic
est tombé, notre vie a changé du jour
au lendemain. Une lourde opération était
nécessaire, sinon je mourais. J’ai consulté

17. D’après Romains 8:37-39, quelle raison avons-
nous de ne pas avoir peur de la mort ?
18. Que nous apprend l’exemple de Valérie ?



plusieurs chirurgiens, mais ils ont tous
refusé de m’opérer sans avoir recours
au sang. J’avais terriblement peur, mais
j’étais déterminée à respecter la loi de Dieu
et à ne pas accepter de transfusion. Au
fil des années, Jéhovah m’avait manifesté
son amour de tellement de façons ! J’avais
maintenant l’occasion de lui montrer mon
amour. Chaque fois qu’un médecin m’an-
nonçait une mauvaise nouvelle, j’étais en-
core plus résolue à rendre Jéhovah fier
de moi et à ne pas laisser Satan l’empor-
ter. J’ai finalement été opérée sans sang,
et l’opération a réussi. Mes problèmes
de santé n’ont pas disparu, mais Jéhovah
nous a toujours fourni ce qu’il nous fallait.
Par exemple, le weekend avant qu’on me
diagnostiquemon cancer, on a examiné à la
réunion l’article “Affrontons les difficultés
de la vie avec courage�”. Cet article a été
une bouée de sauvetage pour mon mari et
moi. On l’a lu et relu. De tels articles et
nos bonnes habitudes spirituelles nous ont
permis de garder notre paix intérieure, de
rester équilibrés et de prendre de bonnes
décisions. »

SURMONTONS NOS PEURS !
19 Grâce à l’aide de Jéhovah, des chré-

� Voir LaTour de Garde du 15 octobre 2012, p. 7-11.

19. Quel soulagement connaı̂trons-nous bientôt ?

tiens des quatre coins de la terre ont réussi
à affronter des situations pénibles et ainsi
à s’opposer au Diable (1 Pierre 5:8, 9).
Toi aussi, tu peux y arriver ! Très bientôt,
Jéhovah ordonnera à Jésus et à ses codiri-
geants de « détruire les œuvres du Diable »
(1 Jean 3:8). Alors, les serviteurs de Dieu
‘n’auront rien à craindre’ et ‘n’auront au-
cune raison d’être terrifiés’ (Is. 54:14 ;
Mich. 4:4). Mais en attendant, nous de-
vons tout faire pour surmonter nos peurs !

20 Il nous faut continuer de renforcer no-
tre conviction que Jéhovah nous aime et
veut nous protéger. Pour cela, méditons
sur ce qu’il a fait pour aider ses serviteurs
dans le passé et parlons-en autour de nous.
Rappelons-nous également ce qu’il a fait
pour nous personnellement quand nous
étions dans la détresse. Avec Jéhovah,
nous pouvons surmonter nos peurs ! (Ps.
34:4).

20. Que nous faut-il faire pour vaincre nos peurs ?
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DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Page 16 :
Un mari et sa femme apportent un repas à une
sœur de leur assemblée qui travaille dur et à ses
enfants. Page 17 : Les parents d’un jeune frère
ne sont pas contents qu’il serve Jéhovah, mais
ce jeune frère est sûr que Jéhovah le soutiendra.

COMMENT L’AMOUR DE J
´
EHOVAH NOUS AIDE-T-IL

`
A SURMONTER :

˛ notre peur de ne pas
pouvoir subvenir aux
besoins de notre famille ?

˛ notre crainte de l’homme ? ˛ notre peur de la mort ?

CANTIQUE 129
Gardons notre endurance



20

J
´
EHOVAH a donné une merveilleuse espérance à tous ceux

qui l’aiment. Bientôt, il fera disparaı̂tre la maladie, le cha-
grin et la mort (Rév. 21:3, 4). Il aidera « les humbles » qui
espèrent en lui à transformer la terre en paradis (Ps. 37:9-
11). Et nous pourrons entretenir avec lui une relation bien
plus forte et bien plus belle encore qu’aujourd’hui. Quelle
espérance extraordinaire ! Mais pourquoi pouvons-nous
être sûrs que toutes ses promesses s’accompliront ? Parce
que Jéhovah tient toujours parole ; nous pouvons donc ‘es-
pérer en lui�’ (Ps. 27:14). Et nous montrerons que nous es-
pérons en lui en attendant patiemment et avec joie qu’il
réalise son projet (Is. 55:10, 11).

2 Jéhovah a prouvé qu’il tient toujours parole. Considé-
rons une de ses promesses remarquables qui est rapportée
dans le livre de la Révélation et qui s’accomplit aujourd’hui.
Jéhovah avait promis qu’à notre époque, il unirait dans le
culte pur des gens de toute nation, tribu et langue. Et au-
jourd’hui, ce groupe appelé la « grande foule » existe bel et
bien (Rév. 7:9, 10). Alors que ces hommes, ces femmes et
ces enfants sont de nationalités différentes, ont des origi-
nes diverses et parlent toutes sortes de langues, ils vivent en

� POUR BIEN COMPRENDRE : Le mot hébreu traduit par « espérer » signifie
fondamentalement attendre quelque chose avec enthousiasme. Il peut égale-
ment signifier faire confiance à quelqu’un ou compter sur lui (Ps. 25:2, 3 ;
62:5).

1. a) Quelle espérance Jéhovah nous a-t-il donnée ? b) Que signifie
‘espérer en Jéhovah’ ? (voir la note).
2. Qu’a prouvé Jéhovah ?

ARTICLE
D’

´
ETUDE 27

« Espère en Jéhovah »
« Espère en Jéhovah ; sois courageux
et que ton cœur soit fort » (PS. 27:14).

CANTIQUE 128
Endure jusqu’à la fin

APERÇU

Quand on parle d’épreuves
terribles, souvent le
premier nom qui nous
vient à l’esprit, c’est celui
de Job. Que pouvons-nous
apprendre de ce qu’a vécu
cet homme fidèle ? Que
Satan ne peut pas nous
forcer à abandonner
Jéhovah. Que Jéhovah est
parfaitement au courant
de tout ce qui nous arrive.
Et que, tout comme il a mis
fin aux épreuves de Job,
un jour il mettra fin aux
nôtres. Si nous montrons
par nos actions que nous
en sommes absolument
convaincus, c’est que nous
faisons partie de ceux qui
‘espèrent en Jéhovah’.



paix et forment une famille unie (Ps.
133:1 ; Jean 10:16). Ce sont également des
prédicateurs zélés : ils sont toujours prêts
à parler autour d’eux de leur espérance
en un monde meilleur (Mat. 28:19, 20 ;
Rév. 14:6, 7 ; 22:17). Si tu fais partie de la
grande foule, cette espérance est sans au-
cun doute très précieuse pour toi.

3 Le Diable a pour objectif de nous faire
perdre notre espérance. Pour cela, il cher-
che à nous faire croire que Jéhovah ne
s’intéresse pas à nous et qu’il ne tiendra
pas ses promesses. S’il parvient à attein-
dre son objectif, nous perdrons courage
et peut-être même que nous arrêterons
de servir Jéhovah. Comme nous le ver-
rons, c’est exactement ainsi qu’il s’y est
pris avec Job : il a essayé de lui faire per-
dre son espérance pour qu’il abandonne
Jéhovah.

4 Dans cet article, nous examinerons les
tactiques que Satan a utilisées pour briser
l’intégrité de Job (lire Job 1:9-12). Nous
tirerons également des leçons de l’exem-
ple de Job, et nous verrons pourquoi nous
ne devons jamais oublier que Dieu nous
aime et qu’il accomplira ses promesses.

IL ESSAIE DE LUI FAIRE PERDRE ESPOIR
5 Tout allait bien pour Job. Il était très

proche de Jéhovah. Il avait une grande fa-
mille unie. Et il était riche (Job 1:1-5).
Mais en un seul jour, il a presque tout
perdu (Job 1:13-17). Tout d’abord, il a
perdu ce qu’il possédait. Ensuite, tous
ses enfants sont morts. Quelle terrible
épreuve ! Des parents sont effondrés
quand ils perdent un de leurs enfants.

3. Quel est l’objectif du Diable ?
4. De quoi parlerons-nous dans cet article ? (Job
1:9-12).
5-6. Qu’est-il arrivé à Job en très peu de temps ?

Alors imagine le choc, la peine et le déses-
poir de Job et de sa femme quand ils ont
appris que leurs dix enfants étaient morts !
Pas étonnant que Job ait déchiré son vête-
ment en signe de deuil et qu’il soit tombé à
terre ! (Job 1:18-20).

6 Ensuite, Satan s’en est pris à sa santé et
à sa dignité (Job 2:6-8 ; 7:5). Job était
quelqu’un de très respecté. Les gens ve-
naient le voir pour lui demander conseil
(Job 31:18). Mais maintenant, ils l’évi-
taient. Il était rejeté par ses frères, par
ses proches compagnons et même par ses
serviteurs (Job 19:13, 14, 16).

7 Satan voulait faire croire à Job que s’il
souffrait, c’était parce qu’il avait perdu
l’approbation de Jéhovah. Il s’est par
exemple servi d’un grand vent pour dé-
truire la maison où les dix enfants de
Job partageaient un repas (Job 1:18,
19). Et il a fait descendre un feu du ciel
pour détruire ses troupeaux, mais aussi
pour tuer ses gardiens de troupeaux (Job
1:16). Le vent et le feu venaient ma-
nifestement d’une source surnaturelle.
Job en a donc conclu que c’était Jého-
vah qui en était à l’origine. Et il a pensé
qu’il avait dû le décevoir d’une façon ou
d’une autre. Malgré cela, il a refusé de
maudire son Père céleste. Il s’est souvenu
qu’au fil des années, il lui avait accordé
de nombreuses bénédictions. Il s’est dit
que s’il avait accepté avec joie les bon-
nes choses venant de Dieu, il devait aussi
être prêt à accepter de lui de mauvaises
choses. C’est pourquoi, il a dit : « Que le
nom de Jéhovah continue d’être loué »

7. a) De qui Job pensait-il que toutes ses souf-
frances lui venaient, mais qu’a-t-il refusé de faire ?
b) Quelle épreuve semblable à celle représentée
sur l’illustration associée au paragraphe 7 un chré-
tien peut-il subir ?
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(Job 1:20, 21 ; 2:10). Même s’il avait perdu
ce qu’il possédait, ses enfants et la santé,
il est resté fidèle à Jéhovah. Mais Satan
n’en avait pas fini avec lui5

8 Satan a utilisé une autre tactique en-
core avec Job : il a incité trois hommes à
se comporter en faux amis avec lui pour lui
faire perdre sa dignité. Ces hommes ont
prétendu que s’il souffrait, c’était parce
qu’il avait commis beaucoup de mauvaises
actions (Job 22:5-9). Et ils ont essayé de
le convaincre que même s’il n’était pas un
malfaiteur et qu’il avait fourni des efforts
pour plaire à Jéhovah, ceux-ci n’avaient
aucune valeur à ses yeux (Job 4:18 ; 22:2,
3 ; 25:4). En fait, ils voulaient lui faire
croire que Dieu ne l’aimait pas, qu’il ne
prendrait pas soin de lui et que le servir
n’en valait pas la peine. Leurs paroles au-
raient pu amener Job à perdre espoir.

8. Quelle autre tactique Satan a-t-il utilisée avec
Job ?

9 Imagine la scène : Job est assis dans de
la cendre et il souffre terriblement (Job
2:8). Ses soi-disant amis le critiquent sans
cesse et s’attaquent à sa réputation. Il se
sent écrasé par ses épreuves et il a le cœur
déchiré par la mort de ses enfants. Au dé-
but, il ne dit rien (Job 2:13 – 3:1). Si pour
ses faux amis son silence signifie qu’il a
tourné le dos à son Créateur, ils se trom-
pent lourdement.

`
A un moment, Job leur

dit, peut-être en levant la tête et en les re-
gardant droit dans les yeux : « Jusqu’à ce
que je meure, je ne renoncerai pas à mon
intégrité ! » (Job 27:5). Qu’est-ce qui a
aidé Job à être courageux et fort dans la
détresse ? Même quand il était au plus bas,
il n’a jamais perdu l’espoir que son Dieu le
soulagerait un jour. Il savait que même s’il
mourait, Jéhovah le ressusciterait (Job
14:13-15).

9. Qu’est-ce qui a aidé Job à être courageux et
fort ?

Beaucoup de frères et sœurs
peuvent parfaitement comprendre
ce que Job a traversé, car ils ont
vécu des situations semblables
(voir paragraphe 7).



COMMENT IMITER JOB ?
10 L’histoire de Job nous enseigne que

Satan ne peut pas nous forcer à abandon-
ner Jéhovah et que Jéhovah est parfaite-
ment au courant de tout ce qui nous ar-
rive. Elle nous permet également de mieux
comprendre les grandes questions en jeu.
Mais à présent, voyons dans quels do-
maines précisément nous pouvons imiter
Job.

11 Ce que Job a vécu montre que si nous
ne perdons pas confiance en Jéhovah,
nous serons capables d’endurer n’importe
quelle épreuve et de nous opposer à Satan.
La Bible nous donne la garantie qu’alors,
le Diable fuira loin de nous (lire Jacques
4:7).

12 L’espérance de la résurrection doit
être bien réelle pour nous. Comme nous
l’avons vu dans l’article précédent, Satan
se sert souvent de notre peur de la mort
pour nous amener à renoncer à notre inté-
grité. Il a prétendu que pour sauver sa vie,
Job serait prêt à tout, même à abandon-
ner Jéhovah. Mais il se trompait ! Job
est resté fidèle à Jéhovah, même quand il
a cru qu’il allait mourir. S’il a pu endu-
rer, c’est parce qu’il avait confiance en la
bonté de Jéhovah et qu’il était convaincu
que Jéhovah finirait par lui rendre justice.
Il était persuadé que si Jéhovah n’inter-
venait pas en sa faveur de son vivant, il
le ferait plus tard en le ressuscitant. Job
croyait fermement en la résurrection. Si
nous aussi nous y croyons fermement, pas
même des menaces de mort ne parvien-
dront à briser notre intégrité.

10. Que nous enseigne l’histoire de Job ?
11. Si nous ne perdons pas confiance en Jéhovah,
de quoi pouvons-nous être sûrs ? (Jacques 4:7).
12. Comment l’espérance de la résurrection a-
t-elle fortifié Job ?

13 Nous devons nous intéresser de près
aux tactiques que Satan a utilisées avec
Job parce qu’il utilise les mêmes avec nous
aujourd’hui. Note l’accusation qu’il a lan-
cée : «Tout ce qu’un homme [et pas unique-
ment Job] a, il le donnera en échange de sa
vie » (Job 2:4, 5). Il prétend en effet que
nous n’aimons pas vraiment Jéhovah et
que nous renoncerions à le servir pour sau-
ver notre vie. De plus, il affirme que Dieu
ne nous aime pas et qu’il ne remarque pas
nos efforts pour lui plaire. Comme nous
connaissons bien les tactiques de Satan,
nous ne nous laissons pas tromper par lui
et nous continuons d’espérer en Jéhovah.

14 Nous devrions considérer une épreuve
comme une occasion d’apprendre à mieux
nous connaı̂tre. Les épreuves de Job lui
ont permis de repérer certaines de ses fai-
blesses et de les corriger. Il a par exem-
ple découvert qu’il lui fallait cultiver l’hu-
milité dans une plus grande mesure (Job
42:3). De la même manière, une épreuve
peut nous en apprendre beaucoup sur
nous. Nikolay�, un frère qui a été empri-
sonné alors qu’il avait de graves problèmes
de santé, prend cette comparaison : « La
prison, c’est comme une radiographie :
elle révèle ce qui ne va pas chez nous. » Et
une fois que nous avons repéré nos faibles-
ses, nous pouvons les corriger.

15 Il nous faut écouter Jéhovah, et non
nos ennemis. Quand Jéhovah lui a parlé,
Job l’a écouté attentivement. Jéhovah l’a
fait raisonner en lui disant en quelque
sorte : « Regarde ce que j’ai créé grâce

� Certains prénoms ont été changés.

13. Pourquoi nous intéresser aux tactiques que
Satan a utilisées avec Job ?
14. Qu’est-ce que nos épreuves peuvent nous ai-
der à repérer ? Illustre par une comparaison.
15. Qui nous faut-il écouter, et pourquoi ?
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à ma puissance. Je suis parfaitement au
courant de tout ce qui t’arrive. Est-ce
que tu penses que je ne suis pas capa-
ble de prendre soin de toi ? » Avec beau-
coup d’humilité et de gratitude pour sa
bonté, Job lui a répondu : « Mes oreilles
avaient entendu parler de toi, mais, main-
tenant, je te vois demes yeux » (Job 42:5).
Quand Job a prononcé ces paroles, il était
sans doute toujours assis dans la cendre, le
corps recouvert de plaies. Et ses enfants
étaient toujours dans la tombe. Pourtant,
Jéhovah lui a confirmé qu’il l’aimait et
qu’il l’approuvait (Job 42:7, 8).

16 Il peut arriver aujourd’hui aussi que
des gens nous insultent et nous traitent

16. Quelles belles paroles d’Isaı̈e 49:15, 16 de-
vons-nous garder présentes à l’esprit quand nous
rencontrons des épreuves ?

comme si nous ne valions rien. Certaines
personnes s’attaquent à notre réputation
ou à celle de l’organisation de Jéhovah en
disant contre nous ou contre elle « toutes
sortes de mensonges malveillants » (Mat.
5:11). Mais l’histoire de Job nous apprend
que Jéhovah est convaincu que nous lui
resterons fidèles dans l’épreuve. Il nous
aime et il n’abandonnera jamais ceux qui
espèrent en lui (lire Isaı̈e 49:15, 16). Ne
prêtons donc pas attention aux calomnies
des ennemis de Dieu. La famille de James,
un frère de Turquie, a traversé des situa-
tions très difficiles. Il explique : « On s’est
rendu compte que quand on prêtait atten-
tion aux mensonges qui étaient dits sur
les serviteurs de Dieu, ça nous découra-
geait. On a alors fixé nos pensées sur l’es-
pérance du Royaume et on est restés actifs

Job a été béni pour son intégrité. Sa femme et lui
ont vécu longtemps et dans le bonheur

(voir paragraphe 17).
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au service de Jéhovah. Ça nous a permis
de garder notre joie. » Oui, comme Job,
écoutons Jéhovah et ne laissons pas les
mensonges de nos ennemis nous faire per-
dre espoir !

TON ESP
´
ERANCE TE PORTERA

17 Job n’est pas le seul serviteur de Jého-
vah à être resté courageux et fort face
à l’épreuve. Dans sa lettre aux Hébreux,
l’apôtre Paul en a mentionné beaucoup
d’autres et il en a parlé comme d’une
« grande nuée de témoins » (Héb. 12:1).
Ces serviteurs de Jéhovah ont rencontré
de dures épreuves, mais ils lui sont res-
tés fidèles tout au long de leur vie (Héb.
11:36-40). Leur endurance et leurs ef-
forts pour plaire à Jéhovah en valaient-
ils la peine ? Bien sûr que oui ! Même
s’ils n’ont pas vu toutes les promesses de
Jéhovah se réaliser de leur vivant, ils ont
continué d’espérer en lui. Et comme ils
étaient certains d’avoir gagné l’approba-
tion de Jéhovah, ils étaient également cer-
tains qu’ils verraient un jour ses promes-
ses se réaliser (Héb. 11:4, 5). Leur exemple

17. Que nous apprend l’exemple des hommes et
des femmes fidèles mentionnés en Hébreux chapi-
tre 11 ?

renforce notre détermination à continuer
d’espérer en Jéhovah.

18 Le monde dans lequel nous vivons
va de mal en pis (2 Tim. 3:13). Et Sa-
tan va continuer de mettre à l’épreuve
les serviteurs de Dieu. Mais quelles que
soient les difficultés qui nous attendent,
soyons déterminés à servir Jéhovah avec
zèle, confiants que « nous avons mis notre
espérance en un Dieu vivant » (1 Tim.
4:10). « Ce que Jéhovah a fait pour [Job]
à la fin » prouve qu’il est « plein de ten-
dre affection et miséricordieux » (Jacq.
5:11). Comme Job, restons donc fidèles à
Jéhovah et soyons certains qu’il récom-
pensera « ceux qui le cherchent de tout
cœur » (lire Hébreux 11:6).

18. Qu’es-tu déterminé à faire ? (Hébreux 11:6).
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DESCRIPTION DES ILLUSTRATIONS Page 22 : Job
et sa femme vivent un drame : ils ont perdu tous
leurs enfants. Page 24 : Job a enduré fidèlement
toutes ses épreuves. Sa femme et lui réfléchissent
aux bénédictions que Jéhovah leur a accordées,
à eux ainsi qu’à leur famille.

QUE R
´
EPONDRAIS-TU ?

˛ Que signifie ‘espérer
en Jéhovah’ ?

˛ Quelles tactiques Satan
a-t-il utilisées pour faire
perdre à Job son espérance ?

˛ Comment pouvons-nous
imiter Job ?

CANTIQUE 150
Cherche Dieu pour être délivré



« LA BONT
´
E que les Témoins m’ont mani-

festée a fait toute la différence », dit Lisa�
en parlant de ce qui l’a attirée en premier
à la vérité. Cela a été pareil pour Anne, qui
reconnaı̂t : « J’ai été plus touchée par la
bonté des Témoins que par leurs enseigne-
ments. » Bien sûr, aujourd’hui, ces deux
sœurs aiment lire et méditer la Bible, mais
la bonté qui leur a été témoignée les a
beaucoup marquées.

Comment pouvons-nous manifester
cette bonté qui touche le cœur de ceux
qui nous entourent ? Voyons deux façons
de le faire : par nos paroles et par nos ac-
tions. Ensuite, nous verrons à qui nous de-
vons témoigner cette qualité.

QUE LA « LOI DE LA BONT
´
E »

SOIT SUR TA LANGUE !
Il est dit de la femme capable décrite

en Proverbes chapitre 31 que « la loi de la
bonté est sur sa langue » (Prov. 31:26).
Elle laisse cette loi lui dicter ce qu’elle dit
et comment elle le dit. Les pères aussi doi-
vent avoir cette loi sur leur langue. La plu-
part des parents savent bien que des paro-
les dures peuvent avoir un effet néfaste sur
leur enfant. S’ils lui parlent sur un ton brus-
que et froid, il risque fort de ne pas bien
réagir. Par contre, des paroles pleines de
bonté l’inciteront à se montrer obéissant.

Que nous soyons parents ou non, que
faire pour que la loi de la bonté soit sur no-
tre langue ? Nous trouvons un indice dans
la première partie de Proverbes 31:26, où
on lit : « [La femme capable] ouvre la
bouche avec sagesse. » D’après ce verset,
il nous faut choisir nos paroles et le ton
de notre voix avec sagesse. Pour cela,

� Les prénoms ont été changés.

nous pourrions nous demander : « Ce que
je suis sur le point de dire va-t-il susciter la
colère ou apaiser la situation ? » (Prov.
15:1). Effectivement, il est bien de réfléchir
avant de parler.

Un autre proverbe affirme : « Des paro-
les irréfléchies sont comme des coups
d’épée » (Prov. 12:18). Soyons conscients
que nos paroles et le ton de notre voix
peuvent peiner ou blesser les autres. Il
nous sera alors plus facile de maı̂triser ce
qui sort de notre bouche. Si nous nous
soumettons à la « loi de la bonté », nous
n’aurons pas des paroles cruelles et nous
ne parlerons pas sur un ton dur (

´
Eph. 4:31,

32). Nous rejetterons les pensées et les pa-
roles négatives, et nous nous exprimerons
avec bonté et sur un ton chaleureux. Jého-
vah lui-même nous montre l’exemple par la
façon dont il a rassuré son serviteur

´
Elie,

qui était effrayé. L’ange qui le représentait
a parlé à

´
Elie d’une « voix calme et

basse » (1 Rois 19:12). Cela dit, la bonté ne
s’exprime pas que par des paroles. Elle
doit aussi s’exprimer par des actions.

LES ACTES DE BONT
´
E

POUSSENT
`
A L’ACTION

Imiter Jéhovah, ce n’est pas seulement
parler avec bonté, c’est aussi agir avec
bonté (

´
Eph. 4:32 ; 5:1, 2). Lisa, citée en in-

troduction, raconte comment les Témoins
lui ont manifesté de la bonté : « Quand ma
famille et moi, on a appris qu’on allait de-
voir quitter notre logement très rapide-
ment, deux couples de l’assemblée ont
pris des congés pour nous aider à faire
nos cartons.

`
A ce moment-là, je n’étudiais

même pas encore la Bible ! » Ces actes
de bonté ont poussé Lisa à s’intéresser de
plus près à la vérité.

Que la « loi de la bonté » te guide !
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Anne, également citée en introduction, a
elle aussi été touchée par la bonté qui lui a
été manifestée. Elle explique : « Le monde
dans lequel on vit est tellement mauvais
que j’étais devenue méfiante. J’avais du
mal à faire confiance aux autres. » Cepen-
dant, elle ajoute : « Au début, quand j’ai
connu les Témoins, je doutais de leurs mo-
biles. Je me demandais pourquoi ils s’in-
téressaient à moi. Mais j’ai vu que la
bonté que mon enseignante me témoignait
était sincère. Et ça m’a donné confiance en
elle. » Quel effet positif la bonté de son en-
seignante a-t-elle eu ? Anne répond : « J’ai
ensuite pu me concentrer sur ce que j’ap-
prenais. »

Notons que Lisa et Anne ont été profon-
dément touchées par l’amour et la bonté
que des frères et des sœurs leur ont mani-
festés, et que c’est cela qui les a attirées à
la vérité. Les actes de bonté dont elles ont
été l’objet leur ont ouvert le cœur.

COMME J
´
EHOVAH, FAIS PREUVE DE BONT

´
E

Peut-être que nous sourions facilement
et que nous parlons naturellement avec
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bonté parce que cela est propre à notre
culture. Et c’est une bonne chose. Mais
cela ne veut pas forcément dire que nous
manifestons le genre de bonté que Jého-
vah nous demande de manifester (cf. Ac-
tes 28:2).

La vraie bonté, ce sentiment de bienveil-
lance qui pousse à faire du bien aux au-
tres, est une facette du fruit de l’esprit de
Dieu (Gal. 5:22, 23). Pour cultiver cette
qualité, nous devons donc laisser l’esprit
saint agir sur nous, ce qui est en accord
avec notre désir d’imiter Jéhovah et Jésus.
De plus, comme nous sommes chrétiens,
nous nous intéressons sincèrement aux
autres. Ce sont donc notre amour pour Jé-
hovah et notre amour pour notre prochain
qui nous poussent à être bons. Notre
bonté devient alors une qualité puissante,
une qualité du cœur, une qualité qui nous
procure l’approbation de Jéhovah.

ENVERS QUI FAIRE PREUVE DE BONT
´
E ?

Il peut nous sembler normal de manifes-
ter de la bonté et de nous montrer recon-
naissants envers des personnes qui nous
ont elles-mêmes manifesté de la bonté ou
envers notre entourage (2 Sam. 2:6 ; Col.
3:15). Mais si maintenant nous pensons
que quelqu’un ne mérite pas que nous
soyons bons envers lui ?

Considérons ceci :
´
Etant l’exemple su-

prême de bonté, Jéhovah manifeste cette
qualité avec une immense générosité, et
sa Parole nous enseigne une leçon impor-
tante à ce sujet. L’expression « faveur im-
méritée », qui désigne son immense bonté,
est utilisée un très grand nombre de fois
dans les

´
Ecritures grecques chrétiennes.

Comment Jéhovah nous témoigne-t-il
cette bonté ?

Pense aux milliards d’humains à qui Jé-
hovah a témoigné de la bonté en leur four-
nissant ce dont ils avaient besoin pour vi-

vre (Mat. 5:45). En fait, il s’est montré
bon envers eux même s’ils ne le connais-
saient pas (

´
Eph. 2:4, 5, 8). Par exemple, il

a donné ce qu’il avait de plus précieux,
son Fils unique, pour tous les humains.
C’est pourquoi l’apôtre Paul a écrit que Jé-
hovah a fourni la rançon ‘selon la richesse
de sa faveur imméritée’ (

´
Eph. 1:7). Par ail-

leurs, alors que nous péchons et que nous
le décevons, il continue de nous guider et
de nous enseigner. Son enseignement et
ses paroles sont « comme des pluies dou-
ces » (Deut. 32:2). Sa bonté envers nous
est tellement grande que nous ne pour-
rons jamais le payer de retour. Et en plus,
sans sa bonté, nous n’aurions pas d’espé-
rance (cf. 1 Pierre 1:13).

C’est sûr, la bonté de Jéhovah nous
attire à lui et nous pousse à l’action. Alors,
au lieu de n’exprimer de la bonté qu’à cer-
taines personnes, imitons Jéhovah et ma-
nifestons cette qualité tous les jours et en-
vers tout le monde (1 Thess. 5:15). Ainsi,
nous serons pour les autres comme un feu
un jour de grand froid. Nous serons une
source de réconfort pour les membres de
notre famille, nos frères et sœurs, nos col-
lègues de travail, nos camarades de classe
et nos voisins.

Y a-t-il dans ta famille ou dans ton as-
semblée quelqu’un à qui des paroles ou
des actions pleines de bonté pourraient
faire beaucoup de bien ? Peut-être qu’un
membre de ton assemblée a particulière-
ment besoin d’aide pour l’entretien de sa
maison ou de son jardin, ou qu’il a besoin
qu’on lui fasse régulièrement des courses.
Ou bien peut-être que tu peux apporter
une aide pratique à une personne que tu
as rencontrée dans le ministère.

Oui, imitons Jéhovah et que nos paroles
et nos actions soient toujours guidées par
la « loi de la bonté » !
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BEAUCOUP connaissent le récit de la mort de Jé-
sus et savent qu’il a été attaché sur un poteau
entre deux malfaiteurs (Mat. 27:35-38). Mais cer-
tains doutent de l’exactitude de la suite du récit,
qui dit que le corps de Jésus a été préparé en vue
de son enterrement et mis dans une tombe (Marc
15:42-46).

Des critiques des
´
Evangiles doutaient qu’une

personne qui avait été exécutée de cette façon
puisse recevoir un enterrement décent, en étant
par exemple mise dans une tombe. Ils pensaient
qu’un autre traitement lui était certainement ré-
servé. Dans la revue Smithsonian, le journaliste
Ariel Sabar explique le pourquoi de ce point de
vue : « La crucifixion était un châtiment réservé
au rebut de la société, et certains spécialistes se
moquaient de l’idée selon laquelle les Romains
auraient accordé un enterrement digne de ce
nom à quiconque était autant méprisé. » Les Ro-
mains voulaient soumettre à la pire des humilia-
tions les malfaiteurs qui avaient été condamnés.
Les corps de ces malfaiteurs étaient donc souvent
laissés sur le poteau, à la merci des animaux sau-
vages. Et ensuite, les restes pouvaient être jetés
dans une fosse commune.

Cependant, des recherches archéologiques
ont révélé quelque chose de différent, au moins
pour certains des Juifs qui avaient été mis à mort
sur un poteau. En 1968, les restes d’un homme
qui avait été exécuté au 1er siècle ont été décou-
verts dans une tombe typique des familles juives,
près de Jérusalem. Ils avaient été mis dans un
ossuaire, ou coffre funéraire. Parmi les ossements,
on a trouvé un os de talon. Il avait été fixé à un
morceau de bois par un clou en fer de 11,5 centi-
mètres. Ariel Sabar fait remarquer : « Le talon, qui

appartenait à un homme du nom de Yehohanan,
a permis de mettre fin à un débat de longue date
sur l’exactitude du récit des

´
Evangiles selon lequel

le corps de Jésus a été mis dans une tombe. » En
effet, « le talon de Yehohanan montre que les Ro-
mains ont autorisé qu’un homme qui avait été cru-
cifié à l’époque de Jésus reçoive un enterrement
juif ».

Il existe différents avis sur ce que cet os de talon
suggère concernant la position de Jésus sur le po-
teau. Mais ce qui est sûr, c’est que des malfai-
teurs qui avaient été exécutés ont été enterrés, et
non simplement jetés dans une fosse commune.
Donc quand la Bible dit que le corps de Jésus a été
déposé dans une tombe, elle dit vrai. Les décou-
vertes archéologiques le confirment.

Plus important encore, Jéhovah avait prédit que
le corps de Jésus serait déposé dans la tombe
d’un homme riche, et rien ne peut empêcher sa
parole de se réaliser (Is. 53:9 ; 55:11).

LE SAVAIS-TU ?

Les Romains auraient-ils autorisé
qu’une personne qui avait été
mise à mort sur un poteau,
comme Jésus, reçoive un
enterrement normal ?
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POUR les Juifs qui vivaient en Terre promise, l’an-
née civile commençait à l’époque des labours et
des semailles, c’est-à-dire pour nous en septem-
bre-octobre.

Une année lunaire de 12 mois (de 29 ou 30 jours
chacun) est plus courte qu’une année solaire.
Pour éviter un décalage trop important entre les
deux calendriers, différentes méthodes ont été uti-
lisées. On pouvait par exemple ajouter des jours à
certains moments, ou même un mois entier de
temps en temps, parfois avant le début de l’année
suivante. Ainsi, le calendrier restait synchronisé
avec la période des semailles et celle de la mois-
son.

Cependant, à l’époque de Moı̈se, Jéhovah a éta-
bli le calendrier religieux, qui devait commencer
au mois d’abib (aussi appelé nisan), c’est-à-dire
au printemps (Ex. 12:2 ; 13:4). Ce mois-là, une fête
avait lieu à l’occasion de la moisson des orges (Ex.
23:15, 16).

« La règle d’après laquelle on décidait d’ajouter
ou non un mois intercalaire était très simple, expli-
que le théologien Emil Schürer : il fallait qu’en tou-
tes circonstances, la Pâque devant être célébrée à
la pleine lune du mois de nisan (le 14 nisan) tombe
après l’équinoxe de printemps. [5] Quand donc
on se rendait compte vers la fin de l’année que la
Pâque allait tomber avant l’équinoxe de printemps,
on décidait d’ajouter un [13e] mois avant celui de
nisan�. »

Les Témoins de Jéhovah appliquent cette règle
pour déterminer la date à laquelle il convient de
célébrer le Repas du Seigneur, date qui se situe au
printemps et qui correspond au 14 nisan du calen-

� Geschichte des jüdischenVolkes im Zeitalter Jesu Christi,
Hinrichs, 1901.

drier hébreu. Les assemblées du monde entier
sont informées à l’avance de cette date�.

Mais comment les Israélites pouvaient-ils savoir
quand un mois se terminait et quand le suivant
commençait ? Aujourd’hui, il suffit de consulter un
calendrier imprimé ou un agenda électronique. Ce-
pendant, aux temps bibliques, ce n’était pas aussi
simple que cela.`

A l’époque du Déluge, on considérait qu’un mois
comptait 30 jours (Gen. 7:11, 24 ; 8:3, 4). Mais
plus tard, pour les Israélites, les mois n’avaient
plus une durée fixe de 30 jours. Ils commençaient
lors de l’apparition du premier croissant de lune,
c’est-à-dire 29 ou 30 jours après le début du mois
précédent.

En une certaine occasion, aussi bien David que
Jonathan ont fait allusion au début d’un nouveau
mois en disant : « Demain, c’est la nouvelle lune »
(1 Sam. 20:5, 18). Manifestement donc, déjà au
11e siècle avant notre ère, le début des mois était
déterminé à l’avance. Mais comment la population
pouvait-elle savoir quand le prochain mois com-
mencerait ? La Mishna, une compilation de lois
orales et de traditions juives, nous fournit quel-
ques renseignements à ce sujet. Elle indique
qu’après l’Exil, c’était une des questions dont s’oc-
cupait le Sanhédrin, c’est-à-dire le tribunal su-
prême des Juifs. Durant sept mois, il se réunissait
le 30e jour du mois pour décider quand le nouveau
mois commencerait. Mais sur quoi se basait-il pour
cela ?

Des hommes étaient postés aux alentours
de Jérusalem, à des endroits d’où l’on pouvait faci-
lement observer le ciel nocturne afin de guetter le
premier croissant de lune. Dès son apparition, ils
en informaient le Sanhédrin. Quand les membres
de ce tribunal estimaient qu’ils avaient recueilli
suffisamment de témoignages attestant de l’appa-
rition d’une nouvelle lune, ils proclamaient le mois
nouveau. Mais comment faisaient-ils si des nua-
ges ou du brouillard empêchaient les observa-
teurs de voir le nouveau croissant de lune ? Ils dé-
crétaient alors que le mois en cours aurait 30 jours

� Voir LaTour de Garde du 15 février 1990, p. 15, et l’article
« Questions des lecteurs » dans LaTour de Garde du 15 sep-
tembre 1977.

Dans les temps bibliques,
comment déterminait-on
le début d’un mois
et d’une année ?



et que le nouveau mois pouvait commencer le jour
suivant.

La Mishna explique que la décision du Sanhé-
drin était annoncée au moyen d’un feu qui était al-
lumé sur le mont des Oliviers, non loin de Jérusa-
lem. Ce signal était relayé par d’autres feux qu’on
allumait sur d’autres hauteurs dans tout le pays
d’Israël pour y répandre la nouvelle. Plus tard, ce
sont des messagers qui ont été chargés de l’an-

noncer. C’est comme cela que les Juifs habitant à
Jérusalem et dans tout le pays, ainsi que ceux qui
appartenaient à des communautés lointaines,
étaient mis au courant qu’un nouveau mois com-
mençait. Ainsi, ils pouvaient tous célébrer les fêtes
saisonnières au même moment.

Le tableau qui accompagne cet article t’aidera à
situer les mois, les fêtes et les saisons du calen-
drier hébreu.

LE CALENDRIER H
´
EBREU

TEMP
´
ERATURE MOYENNE

0 °C 10 °C 20 °C 30 °C
32 °F 50 °F 68 °F 86 °F

NISAN
(ABIB)

14 Pâque
15-21 Pains sans levain
16 Offrande des prémices

Crue du Jourdain
(pluies, fonte des neiges) Orge

AVRIL IYAR
(ZIV)

14 Pâque tardive
Début de la saison sèche,
ciel souvent clair Blé

M
AI SIV

ˆ
AN 6 Fête des Semaines (Pentecôte)

Chaleur estivale, air limpide Blé, premières
figues

JU
IN

TAMOUZ ´
Elévation de la chaleur, rosées
abondantes et éparses Premiers raisinsJU

ILLET AB
Chaleur maximale Fruits d’été

AO
ˆUT ´

ELOUL
Chaleur persistante

Dattes, raisins,
figues

SEPT. TISHRI
(
´
ETANIM)

1 Sonneries de trompette
10 Jour de la Réconciliation
15-21 Fête des Huttes
22 Rassemblement solennel

Fin de l’été,
premières pluies Labours

O
CT. H

`
ESHV

ˆ
AN

(BOUL) Pluies légères Olives

NOV. KISLEV 25 Fête de l’Inauguration
Pluies plus intenses, gelées,
neige en montagne

Hivernage
du bétail

D
´EC. T

´
EBETH

Froid maximal, pluies,
neige en montagne

Croissance de
la végétationJANV. SHEBATH

Remontée des températures,
pluies persistantes

Amandiers
en fleursF

´EVR. ADAR 14, 15 Pourim
Orages et grêle fréquents Lin

M
ARS V

´
EADAR Mois intercalaire ajouté sept fois en 19 ans
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